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die langovale Fühlerkeule und die dichte, abstehende Beschuppung der Unter-
seite mit Ausnahme der vier letzten Segmente des Abdomens bemerkenswert.

19. Coe/osternus cervinus sp. n. Oval, etwas glänzend, schwarz,
mit braunroten Fühlern, Körper nebst Kopf, Rüsselbasis und Beinen
dicht hellrehbraun bekleidet, der Vorderkörper etwas heller, die Elytren
diffus schwarz gefleckt. — Kopf mäßig stark und sehr dicht punktiert,
die Augenleisten vorne in gerundetem Winkel verbunden, die Augen
um die halbe Eüsselbreite getrennt, der Rüssel ziemlich schlank, mäßig
gebogen, ungefähr so lang wie Kopf und Proth., an der Basis erweitert,
gekielt und stark, längsrunzlig punktiert, in der apikalen Hälfte glänzend
und fein, dicht punktiert; die Fühler etwas einwärts von der Mitte ein-
gefügt, das 2. Glied der Geißel länger als das kurze, konische basale,
die Keule subzylindrisch, reichlich so lang wie die 4 äußersten Glieder.
Proth. zweimal so breit wie lang, hinten eine kurze Strecke mit fast
geraden Seiten, dann plötzlich und etwas ausgebogen stark zum seitlich
leicht eingeschnürten Apex verengt; stark und dicht punktiert, der
Mittelkiel hinten verkürzt. Elytren oval, ziemlich hoch gewölbt, in den
winklig verrundeten Schultern breiter als der Proth., im basalen Drittel
mit subparallelen Seiten, dann allmählich zum gemeinsam abgestutzten
Apex verengt; ziemlich fein punktiert-gestreift, die ungraden Interst.
gekielt, die graden breit und flach, die suturalen vorne mit flachen
Granulationen besetzt. Schenkel schwach gekeult, alle mit einem großen,
dreieckigen Zahn versehen. — Länge: 6,5 mm; Breite: 3,1 mm. —
1 Exemplar von Paraguay, leg. C. Hone, im Zoologischen Museum in
Hamburg. Die neue Art steht dem G. granicollis P i e r e e recht nahe,
unterscheidet sich aber von ihm durch den breiteren Proth., dessen ver-
kürzten Mittelkiel und durch die einzähnigen Schenkel.

Descriptions de Carabidae africains nouveaux
du Deutsches Entomologisches Institut.

Par P. B a s i l e w s k y , Gembloux, Belgique.
(Avec 8 figures).

Les especes nouvelles decrites ci-dessous provieunent des collections
du Deutsches Entomologisches Institut de Berlin-Dahlem. Je remercie
vivement Mr. le Dr. H a n s S a c h t l e b e n d'avoir eu l'obligeance de me
communiquer, ä de nombreuses reprises, des materiaux de cet Institut.

Lebiini.
Pseudolebia n. g.

Corps glabre, luisant, aplati.
Tete aussi large que longue, fortement, retrecie en arriere en forme
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de cou. Yeux saillants et arrondis. Labre (fig. 2) fort large, transverse,
arrondi, ponrvu de 6 soies ä son bord anterieur. Mentou (fig. 3) ä lobes
assez courts, aigus, ponrvu d'une deut mediane aigue, peu developpee.
Languette large, bisetulee. Parag'losses de meme hauteur que la lauguette,
larges. Palpes pubescents, fusiformes, ä dernier article legerement trouque
ä la base. Mandibules (fig. 5) larges, plutöt courtes. Antennes moderement
longues, pubesceutes ä partir de l'article 4.

Pronotum (fig. 4) aussi large que long-, subcarre. Bord anterieur
droit; angles anterieurs obtus; cotes s'elargissant en ligne droite depuis
ces derniers jusqu'aux angles posterieurs qui sortt droits, projetes en
dehors; milieu de la base droit, nullement prolonge en arriere des angles
posterieurs.

Fig. 1—7. Pseudolebia bieolor n. g., n. sp.: elj'tre (fig. 1), labre
(fig. 2), menton et pieces buocales (fig. 3), pronotum (fig. 4),

mandibule (fig. 5), maxille (fig. 6), tibia anterieur (fig. 7).

Elytres (fig. 1) subparalleles, trouques ä l'apex, pourvus de stries
assez profondes, ponctuees. Pas de pore sur l'intervalle 3. Striole juxta-
scutellaire presente.

Pattes moderement longues, tres peu pubescentes. Article 4 des
tarses profondement bilobe. Griffes des tarses pectinees. Dessous luisant,
peu ponctue et peu pubescent, semblable ä cehü des Lebia. Metepisternes
fort allonges.

Genotype: Pseudolebia bieolor n. sp.
Ce genre fait partie de la tribu des Lebiini et se rapproche du
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genre Lebia, mais eu dift'ere essentielement par les organes buccaux,.
par la forme caracteristique du pronotnm, que, de plus, n'est nvülement
prolonge eu arriere des angles posterieurs, par l'intervalle 3 des elytres
sans pore, par la Serie ombiliquee autrement disposee.

Pseudolebia bicolor n. sp.

Long. 4,5—5,5 mm.
Corps glabre et luisant, d'un jaune testace. Tete et pronotum

rouge-jaunätre. Elytres d'un beau bleu metallique, avec une large bände
apicale jaune, et nne tres mince bordure laterale de meine couleur.
Palpes jaunes clairs; antennes plus foneees, rougeätres. Pattes jaunes,
rembrunies aux articulations. Dessous jaune.

Tete tres finement et tres legerement ponctuee entre les yeux et
sur le vertex. Pronotum snperficiellement ride transversalement, avec
une forte depression dans les angles posterieurs qui sont releves vers
l'exterieur. Gouttiere laterale assez large.

Elytres subparalleles, aplatis, pourvus d'nne striole juxtascutellaire
et de 8 stries assez profondement ponctuees. Intervalles plans, finement
reticules, sans pore setigere sur l'intervalle 3. Serie ombiliquee disposee
comme sur le dessiii (flg. 1).

Hab. — Madagascar, sans autre precision. 4 ex. (coll. Kraa tz ) .

Lobodontus sachtlebeni n. sp.

Long. 7,5 mm.
Corps large, peu convexe, testace.
Tete large, d'nn testace tres pale, un peu rembrunie pres des yeux,

tres finement ponctuee,-• presque lisse. Yeux assez saillants, noirs. Man-
dibules tres acerees, fortement rembrunies ä l'extremite. Labre long,
incise au milieu, avec 6 soies dressees au bord anterieur. Clypeus saillant,
avec deux soies laterales. Menton, languette et paraglosses constitues
comme chez toutes les especes du genre. Antennes courtes, atteignant a
peine le tiers posterieur du pronotum, pubescentes ä partir de la moitie
de l'article 4.

Pronotum peu convexe, transversal, plus fonce que la tote: striols
sur toute sa surface, avec une serie de gros points sombres ä la base
et sur les bords lateraux; sillon median assez marque. Bord anterieur
assez foi'tement concave; angles anterieurs avances vers les yeux, arrondis
ä l'extremite. Bords lateraux tres fortement arrondis et retrecis vers
l'arriere, fortement rebordes, legerement releves, avec un pore setigere
au milieu, ä l'extreme bord. Augles posterieurs presqu'imperceptibles,
avec un pore setig'&re. Bord posterieur arrondi, continuant la courbure
des bords lateraux, ce qui donne ä l'insecte un aspect caracteristique,
qu'il partage avec le L. pallidus Burgeon.
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Elytres (flg. 8) amples, paralleles, ä angle humeral arrondi, forte-
ment tronques-siuues ä l'apex, ä bord large et aplani, pourvus de 9
stries assez marquees, ponctuees. Intervalles larges, plans, fluement reti-
cules. Striole juxtascutellaire präsente. En grande partie braus, pourvus
de deux taclies testacees nettemeiit delimitees: la prämiere, basale, com-
mengant ä la 2e strie et allant jnsqu' ä la 6e, ä cöte posterieur presque

,droit, remonte vers la base pres de l'epaule; la seconde,
apicale, va de la suture jnsqu' ä la 5e strie. Intervalle 3 avec
deux pores. Serie ombiliquee de 13 points assez gros.

Dessous testace tres clair. Pattes claires, ä geuoux
et tarses rembruuis.

Holotype; Cameroun (Conrad t).
Par sa coloratiou et la forme du pronotum, cette

•espece se rapproclie du Lobodontus pollidus Burgeon,
du Cong'o Beige. Elle en differe surtout par la troncature
•deg elytres, par le prouotnm uuiformement brun et par
1'ornementation des elj'tres; alors que cliez pailiclüs
l'elytre est testace et avec un dessin brun, cliez sachtlebeni
l'elytre est brun avec un dessiu testace. De plus, la
disposition des taclies est toute autre. Differe de murrayi
Britton ( = trimaculatus Murray, nee Hots.) sur tont
par la forme du pronotum.

Fig. 8.
Lobodontus
sachtlebeni

n. sp.: elytre.

C y m i n d i n i.

Hystrichopus angolensis n. sp.
Long. 16 mm.
Noir tres luisant. Aile.
Tete assez large, tres brillante, pourvue de depressions transversales

sur le front. Labre assez large, pourvu de 6 soies. Langnette large et
long-ue, plurisetulee; paraglosses larges, plus courtes que la langnette,
transparentes. Lobes du menton aigus: dent mediane fort developpee,
bifide. Palpes allonges, ä dernier article non securiforme, fusiforme,
arrondi ä l'extremite, mi-jaune, mi-noir.

Pronotum tres allonge, sub-cordiforme, ä disque convexe, ä marge
laterale plus large en arriere. Cöte anterieur droit, angles anterieurs
arrondis, cotes lateraux non Sinnes devant les angles posterieurs qui sout
largemeut arrondis. Sillon median marque jusqu'ä la base. Tout le disque
est couvert de rides transversales legeres mais denses.

Elytres d'un brun-rouge mat, avec une bordure noire fine en avant
et sur les cotes, beancoup plus large en arriere; allonges, tres etroits
ä la base, s'elargissant regulierement jusqu'au quart posterienr oü ils
atteignent le double de la largeur de la base, et, de La, legerement
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retrecis, puis bnisquement, transversalement tronques ä l'apex. Sur
ehaque elytre 8 stries pouctuees, profondement marquees, ainsi qu'une
courte striole juxtaseutellaire; stries 1 et 2 independantes ä l'apex,
3 e unie ä la 4 e, 5 e ä la 6 e, 7 e largement recourbee et atteignant
presque la 2e. Intervalles assez eleves mais ne presentant nulle part de
carenes, tres finenient reticules; Intervalle 3 pourvu de 5 gros points
enfonces. Serie ombiliquee de 19 pores.

Pygidium testace, avec une large bände mediane brune foncee.
Dessous remarquablement brillant, lisse. Apophyse prosternale tres etroite,
fortement carenee au milieu, brusquement retombant en arriere sur le
mesosternum. Metepisternes tres allonges, retrecis en arriere. Pattes
greles. Onychium pourvu de 6 dents.

Holotype: Angola: Benguella (ex coll. Bennigsen) .
Par les caracteres de ses organes buccaux, cette espece fait partie

du sons-genre Assoterus de P e r i n g u e y. Toutefois, je doute fort de la
validite des quatre sous-genres etablis par cet auteur.

Cette nouvelle espece se rapproche le plus d 'Ä cdticola Alld. Elle
en differe par sa taille plus grande, par la presence d'ailes, par le&
stries des elytres ponctuees, par le pronotum non etrangle devant la
base, mais regnlierement retreci, par l'onychium pourvu de 6 dents au
lieu de 7, et, surtout, par la conformation des organes buccaux.

La distribution geographique du genre Hijstrichopus est remarquable
par le fait, qu'alors que la plnpart des especes peuplent les plaines de
l'Afriqne du Sud, quelques especes seulement remontent fort au nord et
deviennent alors franchement alticoles: cdticola All. (Kilimandjaro),
meruensis All. (Mt Meru), elegans Raffr. et sa var. aethiopicus All.
(Hts plateaux ethiopiens). B u r g e o n Signale de Kapanga, Congo Beige,
un Hystricliopus qu'il rattache ä praedator Per. du Natal, mais qui,,
certainement, est une forme nouvelle.

Ein Beitrag zur Kenntnis der Mallophagen.
Von S. K e l e r ,

Landwirtschaftliche Forschungsaiistalt des Generalgouvernements in Pulawy.
(Mit 19 Textfiguren).

(Fortsetzung und Schluß).

2 . V e r z e i c h n i s d e r M a l l o p h a g e n d e r H u p i c a p r i n a e u n d
C ap r i n a e.

In der Terminologie der Wirbeltiere folge ich dem Katalog von
T r o u e s s a r t , Catalogus mammalium tarn viventium quam fossilium,.
quinquennale snpplemeutnm, 1904—1905. Das Werk ist terminologisch
zweifellos veraltet, hat aber den Vorzug einer für meine Zwecke hin-


